Questions de grammaire à traiter pour l'oral					
Texte 2
Montaigne, « Des Cannibales », de « Trois d'entre eux, ignorant combien coûtera un jour à leur tranquillité » à « mais quoi, il ne portent point de haut-de-chausses ! »

I. Analysez la syntaxe de la phrase suivante : 
j'avais un truchement qui me suivait si mal et qui était si empêché à recevoir mes imaginations par sa bêtise, que je n'en pus tirer guère de plaisir

… [j'avais un truchement] [qui me suivait si mal] et [qui était si empêché à recevoir mes imaginations par sa bêtise], [que je n'en pus tirer guère de plaisir]
[j'avais un truchement] → proposition principale

[qui me suivait si mal] → subordonnée relative (complète l’antécédent « truchement »)

[qui était si empêché à recevoir mes imaginations par sa bêtise]→ proposition subordonnée relative (complète l’antécédent « truchement » ) coordonnée à la 1° par la conjonction de coordination et

« si… …si... [que je n'en pus tirer guère de plaisir]. 
Système corrélatif : si (dans proposition qui joue le rôle de la principale) … que (Ici, QUE n'est pas un pronom (il ne remplace pas « truchement », par exemple). C'est une CONJONCTION DE SUBORDINATION. Elle exprime la conséquence (la bêtise de l'interprète est si grande …. que → conséquence)
proposition subordonnée conjonctive circonstancielle de conséquence, complément des deux propositions relatives qui jouent le rôle d’une principale
II. Analysez la syntaxe de la phrase suivante : 
Sur ce que je lui demandai quel fruit il recevait de la supériorité qu'il avait parmi les siens (car c'était un capitaine, et nos matelots le nommaient Roi), il me dit que c'était marcher le premier à la guerre 

[[Sur ce que (quand) je lui demandai [quel fruit il recevait de la supériorité] [qu'il avait parmi les siens]] ([car c'était un capitaine], et [nos matelots le nommaient Roi)], [il me dit] [que c'était marcher le premier à la guerre].
Phrase complexe

[[Sur ce que (quand) je lui demandai quel fruit il recevait de la supériorité qu'il avait parmi les siens]]  subordonnée conjonctive circonstancielle de temps complément de la proposition principale [il me dit].
attention, elle contient deux autres propositions
[quel fruit il recevait de la supériorité] proposition subordonnée interrogative indirecte. Pas d'inversion sujet-verbe, pas de point d'interrogation. Mot interrogatif « quel » (déterminant interrogatif). Interrogation partielle (demande de renseignements). la proposition est subordonnée au verbe « demandai » dont elle est COD. 


[qu'il avait parmi les siens] → proposition subordonnée relative, « qu’ » : pronom relatif (complète l’antécédent « supériorité »

[car c'était un capitaine], et [nos matelots le nommaient Roi  
2 propositions indépendantes coordonnées par la conjonction et

[il me dit]  proposition principale

[que c'était marcher le premier à la guerre]  proposition subordonnée complétive (COD de « dire »)


III. Etudiez la subordonnée conjonctive circonstancielle dans cette phrase :*
« ... on lui traçait des sentiers à travers les fourrés de leur bois, pour qu'il puisse y passer bien à l'aise. »

→ locution conjonctive « pour que »
→ nuance : le but
→ emploi du mode subjonctif.
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